
Mardi 10 mars 2020 [dans la soirée]

Je veux que tu me suives. Là où je te dirai d’aller, tu iras.

Dans la soirée, j’entends tout à coup une voix qui vient d’en-Haut et qui impose respect
immédiat. C’est une voix ferme, imposante, grave. Elle est fermeté et assise, ELLE EST. Je
ne sais pourquoi mais il me semble entendre la voix du Dieu de l’Ancien Testament qui
est le même, bien sûr, que Celui du Nouveau Testament mais, il y a dans cette voix une
force, une dignité redoutables. Elle est magistrale, très grave, imposante, monumentale,
impérieuse, souveraine, écrasante pour le petit homme. Ce n’est pas la douceur de la
voix du Christ entendue jusqu’à maintenant, c’est une voix sacrée, solennelle, puissante,
qui laisse l’homme muet parce qu’elle ordonne. Et le petit homme n’a aucune échappa-
toire, le petit homme est face à Lui, tout petit, si petit, ô si petit… et il n’y a pas de trou de
souris pour qu’il courre se cacher.

[DIEU LE PÈRE] JE VEUX QUE TU ME SUIVES.
LÀ OÙ JE TE DIRAI D’ALLER, TU IRAS.


